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Le nouveau livre de Dan JAFFE se présente comme « une étude d'histoire des religions » (p. 11). En réalité, ce n'est pas une étude mais plusieurs. Le livre rassemble dix-sept articles, dont neufplus de la moitiéont déjà paru. Les anciennes études apparaissent sous une forme retravaillée ou au moins sous un autre titre.

Le livre comprend cinq parties distinctes : 1) Le Judéo-christianisme dans la littérature talmudique ; 2) Talmud, christianisme et judéo-christianisme -Histoire d'une polémique ; Gavin MCDOWELL

3)

  Judaïsme ancien -Texte et contexte ; 4) Études historiographiques ; 5) Judaïsme médiéval et islam. Les parties 1, 2, et 5 sont presque exclusivement composées des travaux anciens, tandis que les six études des parties 3 et 4 sont largement nouvelles. Le premier chapitre de la première partie (« Présence judéo-chrétienne dans le corpus talmudique -La question de la séparation entre juifs et chrétiens du point de vue rabbinique ») et le dernier de la quatrième partie (« La séparation entre juifs et chrétiens (The Parting of the Ways) -Réflexions historiques et historiographiques ») sont aussi nouveaux et servent d'introduction et de conclusion au tronc du livre. La cinquième partie, éloignée du sujet principal, consiste en réalité en une annexe. Selon l'auteur, « ce livre s'inscrit dans la trame de nos précédents travaux sur le judaïsme rabbinique, la figure historique de Jésus, et le judéo-christianisme ancien » (p. 11). En effet, le thème du livre est identique à ses ouvrages antérieurs, notamment Le Talmud et les origines juives du christianisme. Jésus, Paul et les judéo-chrétiens dans la littérature talmudique (2007) et Le judaïsme et l'avènement du christianisme. Orthodoxie et hétérodoxie dans la littérature talmudique I er -II e sicle (2005). D'un certain point de vue, le livre actuel est une somme de la pensée de l'auteur, mais il est difficile de trouver de la nouveauté dans ce troisième tome, même dans les chapitres inédits. Dans la « mer du Talmud », les chercheurs attrapent toujours les mêmes poissons. On trouvera, encore une fois, des études sur les minim, Jésus (et ses disciples) dans le Talmud, et les histoires de R. Eliézer b. Hyrcanus. L'auteur n'engage que rarement les autres sources pertinentes pour l'étude des judéochrétiens, comme les notices dans la littérature patristique, les livres apocryphes (qu'il appelle « écrits intertestamentaires », usage à éviter) comme les Testaments des Douze Patriarches et 2 Baruch, ou la Didachè. L'auteur ne mentionne jamais le Roman de Pseudo-Clément. Or il convient de reconstruire la culture judéo-chrétienne, dont l'existence est parfois contestée, sur une plus grande étendue. En revanche, les deux articles de la cinquième partie, « Judaïsme médiéval et islam » (tous les deux sur la famille de Maïmonide) sont plus intéressants précisément car ils traitent d'un sujet plus vaste mais moins étudié. Il en est de même des « Études historiographiques », même si la plupart de ces études sont déjà parues. L'auteur y manifeste un vrai talent pour esquisser les grandes personnalités de l'histoire de la recherche, dont Israël Lévi et Joseph Klausner. Cette partie est la plus instructive et la plus à lire pour le lecteur. L'auteur a précédemment consacré un livre entier à l'historiographie, Jésus sous la plume des historiens juifs du XX e siècle (2009) : on ne peut que souhaiter lire un autre livre selon ce modèle.